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Dijon, ce 12 Janvier 13&98

<3- A MERE
HENRI-DOKIHIQUE, N°130

LETTRE, N” 150

Soyez forte, mon Enfant, soyez généreuse! so-
yons larges à donner, et à recevoir -de-la- tout de la 
main d’un Dieu qui nous comble de tant de bénédictions 
inespérées, depuis que nous nous s ornes mis tout entiers 
à son service.

C’est tout ce que je puis dire à votre âne 
oant mon temps est absolument pris. ~ ’

« Je suis enfoncé dans la préparation de mon Ca-
reme, car impossible d’échapper à la ïiission du Lois 
prochain, personne n’est libre pour me remplacer. Je n’ai 
donc plus que 18 jours pour tout faire. Notre fission 
est à Aontlael (Ain) aux portes de Lyon. Elle finit vers 
le 20 Février. Je compte aller à Béthanie aussitôt après 
jusqu’à mon départ pour Nîmes; S. Berthe peut regarder 
cette époque comme à peu près fixée pour sa prise d’ha-
bit.

A propos, je n’ai pas vu son père. Lui a-t-el- 
le écrit de venir chercher le petit paquet?

Aux affaires, bien vite:

Sr Clémence sera partie avant que ma lettre 
et mes commissions ne vous soient arrivées? Je regret-
tes ^ais^de^ort^qui^ussen^un peA défrayé son voyage.

SÈt L JC ot SÆ *

, H'.nrSp's d’aloès pour tapis pour é- j’ai vu desp^efudsXn et du gâ escalier 
pargner les C centim. de large- 1.75 le mê-
la la Flotte anglaise, ou
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tre; Et du taanien t , 
de large— 1*̂51 —— (c’est uns i,25 le ae±re. Ua peu moins fort) 45 centi

Vous en foii+ «. 
prendrai à aon « «1^ Bètres.

«uon, s’il en faut.
Demandez à Tlno ™ -

“““ 1\b?s,une riîîe!,â^.,'i'-u:'el'ive =1 «ne. ont 
ou harechal (condamnée pour in-p ^®?HD9°u nommée Marchai 
nous la voir venir- et vne\pnfantici<*e) ün voudrait 
pieuse, rêve de venir reiL? ses^anciennes amies très 
tirer et la sauver. C’est "le^e a Béthanie, pour l'y at- 
ché, qui nous la posante Bailly de l’^chevê-
cles pour le moment. ’ ‘ lw 11 y a quelques obsta- 

de la doSainî Photographies à faire tirer on deman- 
llf au flnTS®’ ïeS ? douzaines «du même clichet) 
lo au lieu de 20; plus les frais de déplacement et de 
séjour; ei s il y en a beaucoup à tirerj on pourra dimi-
nuer sur ces frais, ne pas les compter. Ce serait pour 
apres laques. Pensez y, et avertissez-moi s'il faut cela.

Je vous envoie la note de M. Lallemand qu'il 
faudra acquitter dans le courant d’un mois.

Bick va vous expedier le nouveau fer à hos-
ties. Sr Clémence aura t elle songé à voir le sacristain 
de S. François Xavier pour apprendre à les faire glacées?

J’ai trouvé de ces fers à la Flotte Anglaise 
(11 n'v a pas ailleurs) on me les a fait o5 ou 31 au 
lieu de as» celui qui nous vient de Le poele que
Burdin nous fait aaf, Beau le vend le kn gs-
ndral Je Me suis convaincu Justin qu 

ndent J. Colles enez

Si. Paris?
mip n. fourneau de cuisine est très 

Beau assure qu blables dont On est trèa-con- 
bon; qu’il en a vendu de A-t-il raison?
tent. Il attribue tout a la chemin

.  oinct nhargé de voir un cer-
M. l’Abbé lui commander les cuves

tain père Fritz, tonnelier »d£t de 60 à 80 litres de con- 
destinées à des ilSüS*  faudrait ajouter qu il doiven 
tenance Est ce asse^QIJrofonds, pour ®tre portes
être plutôt larges g^Ses de taille ordinaire.
à la main par e“ nous enVoie du travail

puisque veue l^bon^ Snfants et chez nos Soeurs, 
faites faire un__bon-i—. ÿ’

a
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pauvre bête ea-à

A
7

Il vient de ai tapisserïe^our dêvantssus 
lX’ ü a bien 5 mètres de long, etmontée) elle mesures pour garnitu-

Æïendu. Je vous l’apporterai

et qui se connaît bien en chevaux, 
devrons le payer, je pense.

Mieux vaut 20 que notre 
nourrir.

Baré, commissionnaire de

me de Bordeaux, une 
d’autel (non J-----
plus peut être. J avais 
re d’autel. Il y a eu u
16 “iS M ,lesse à B„ la

I-al dit l^SJeaMln ■> r»ite «reniOT p0Ur 
chapelle que M. 1 aü

---------- - ~ omis "le mois"
(a) lettres illisibles

Il vaut mieux ax.
le monde puisse x®nser un peu D1
W. Si j’étZi?T^ler sans et que tout
ohèterals un aller & tt?®."1 parta da 
tre. Lu oherâiSS1? pour nos soeS1 ■ J’a*

inee les chauffp +^rs’ ffl01ns haut oue l’au- 
Une da nP P A p*ochain!

va vous onvoyor“ua„‘:“j“““î'». m rü ÏUa à Langros 
Ou mettrez-vous les «’ jasulflquee lapins aSoras.
apprivoisés? Pigeons et la poule, ^ïi s'ont tout

leM Ma8*n  était souffrante.
Hme n

ner une chape en tout^nvi8 Va essayer de nous faire don- 
Z^bernacle, qui se réunit^Scr^eSur^

_-mn+o „„ D®s^oa-* ,espère aussi nous avoir à bon 
compte un cheval de reforme, quand il ne sera réformé 
que pour son âge (10 ans environ) Elle sera avertie dès 
qu une bonne occasion se présentera, par un de ses a- 
mis qui est à Besançon lieutenant colonel, je crois, 

_• _ «.U. .. , Mais c’est nous qui

Baré, commissionnaire de Bucey à Gray est il 
venu? Le. facteur devait le faire venir. Il faudra s’en-
tendre pour nos gros colis, que nous ferions arriver en 
gare de Gray, désormais. L’autel ne tardera pas a y 
venir, je pense.

Si les lampes à essence s’éteignent si faci- 
, . . 1 r iHs informé, parceque les mecnes
lement c est, je ® haut. Qu’on les tienne propres sont crasseuses dans le nauT. u ~
ou qu’on les mouche, quand il le

, d'une da- 

de long, et
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 -n-îeille mère à sa charge, mais
Cet abbé a une vieixi deaande a cause de cela, 

qui ne pourra
Æ îh io?-rs — *

l’orphelinat de Mie
cellent parti n-ra-, Foussard. n a + . , ,

Sueadu ^nser “8êei’

ïæ^x bien des années, et n ve* ^ii® pourrait servir 
SL au haut de votre s r mu aurait une porte pour les 
nier et les étrangers à Ull autre pour l’Aumô- 
rée. Et de la chapelle bout« c011e ®®*
à Mater Admirabilis (au iim^t nous fQrions un oratoire 
la statue serait 1 leV d*une  chapelle rustique où
même pourraitîon & ?xposée pend- l'hiver)- Peut être 
tue? et ïe falre avec une partie du choeur ac-

‘ „ rrônAT> i » ’-Uî.le pei5^te chambre à mon usage, pour
aW'lonier en bas- Pensez y. L’argent de 

la petite loterie suffira peut être à cela.

Avez vous fait enlever la poignée extérieure 
de la petite porte de fer, pour Lucie?

Veuillez chercher dans les dernières factures 
de Bick, 2 feuilles format de papier à lettre. Au 
verso de la seconde, M1® Bick parlé de 100f versés à 1,1. 
Berthoz et offre d’en verser encore 100 autres. Veuillez 
me copier textuellement ce qu’elle dit concernant ces 
200^“; j'en ai besoin-

Priez beaucoup pour une. personne qui songe à 
Béthanie» Quelque chose va se décider ces jours-ci, a 
son sujet.

Une lettre de l’Abbé Gentil, vicaire de Berne, de,— ïlti - S SSÆ-

ne. Il est mambenan ttenâre le 15 pour savoir ce que 
res de Frasne. Je vais a g lui répondrai
je dois espérer du d? venir voir à Béthanie à la 
vaguement en 1 e^sag8+„.lt concerter. Et si nous ne pou- 
fin de Février, i>our ii6tz, j'écrirai au T.
vous pas compter envoyer en attendant le R.P. Cos
R.P. Souaillard*  de n°^d°X rien dire ni laisser per- 
son, sur lequel vous ne a 
cer à nos soeurs.



569

fr. u. jetin j0SQph

, 2

°6 b«nis bien toutes nœ chères filles et Enfants.

Plus (Sv, 
place de voua Mnù- ‘oui juste Bt la

aire S2BlæS&,

ce matin (la°JSvÈS)totâ° 9 " *' e8‘ “rriï6e

T1„ ne vous avals pas défendu de vous lever, 
mon .onfant, seulement je l’avais cru préférable pour les 
raisons que vous savez— Si vous tenez à ce que je brû-
le vos lettres, je le ferai; mais je trouverais meilleur 
autrement. Quand vous aurez votre livre de éliront que 
bien tenu; à la bonne heure!- M’acceptez peelus Ghapuis, 
mais faites de bon prix, bien convenus et arrêtés, avec 
Loigereau. Essayez le nouveau vin pendant 3 jours, avant 
que je me prononce sur cette question.- Oui, des livres 
dans le prie-Dieu mais avec recommandation de s’en ser-
vir le moins possible, surtout nos Soeurs. N’oubliez pas 
que c’est la 1/2 d’oraisont que, régulièrement, elles 
doivent avoir dans l’après midi. Il ne faut donc pas,sans 
vraie nécessité, la transformer en une lecture, ce qui 
est plus commode, mais moins bon.

Oui SE Cecile reprendra confiance je l'espère
- iL vmc -rneun mal à ce que vous fassiez 

bien; et vous, je n gi c»QS-t tien l’attrait de
désormais comme vous “J; * si Dieu ne vous donne pas

SVALc’pac; no vous forooo poo ou ce- 

la; vous vous briseriez.

A Dieu.


